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La semaine Sainte 

 La semaine sainte est une tradition chrétienne dont 
les origines remontent au Moyen Age. Elle débute le di-
manche des Rameaux et s’achève  le dimanche de Pâques.  
 

Dans l’histoire 
 
Dimanche des Rameaux. La coutume de bénir les rameaux 
est apparue dans la liturgie à la fin du 4ièmesiècle. On se rend 
devant l’église avec un rameau à la main pour le faire bénir. 
Ensuite, rameau à la main, on entre dans l’église pour faire 
mémoire de l’entrée triomphale de Jésus dans Jérusalem.   
Jeudi Saint. La cérémonie du lavement des pieds existait 
dans beaucoup de communautés à partir du 4ièmesiècle. Les 
rois de France lavaient eux aussi les pieds à 12 pauvres. Au 
6ième siècle, il y avait plusieurs messes le jeudi-Saint : une 
messe le matin pour la fin du Carême et une le soir en souve-
nir de la dernière Cène de Jésus avec ses apôtres. La réforme 
liturgique de Pie XII en 1955 confirme une seule messe le 
soir en souvenir de la Cène (dernier repas de Jésus). 
Vendredi Saint. Sa célébration apparait à la fin du 
4ièmesiècle :  soit lecture de  la passion suivie d’une longue 
prière universelle, soit exposition de la croix sur un autel 
avec la lecture de la passion suivi par 
une vénération de la croix. Au 
16ièmesiècle, l’office fut avancé au 
matin et un chemin de croix à 15 
heures 
La fête de Pâques. La fête chrétienne 
de Pâques trouve son origine dans la 
fête de la Pâque juive. Elle n’apparait 
qu’au 2ième siècle. Au concile de Ni-
cée en 325 toutes les églises se sont 
mises d’accord pour se distinguer des 
Juifs et pour que la fête chrétienne de 
Pâques soit célébrée le dimanche qui 
suit la pleine lune après l’équinoxe de 
printemps. Pâques est donc une fête 
mobile célébrée au plus tôt le 22 mars 
et au plus tard le 25 avril. 
  A l’origine, la célébration de la 

fête de Pâques se faisait dans la nuit 

du samedi au dimanche mais à partir 

du 7ième siècle, elle a lieu dans l’après- midi du samedi, et à 

partir de 1566 dans la matinée du samedi. Pie XII en 1951 et 

1955 a autorisé et imposé une célébration nocturne qui pré-

lude la fête de Pâques nommée Veillée Pascale. 

La semaine Sainte de nos jours 
 

 Le dimanche des Rameaux commence la semaine 
Sainte. Les participants à la messe des Rameaux apportent 
des brins de buis que le prêtre bénit. Ces rameaux seront en-
suite déposés sur la tombe des défunts. On peut aussi en 
mettre un brin chez soi. Ce jour-là, on lit la Passion. 
 Au cours de cette semaine, l’évêque célèbre la messe 
Chrismale  concélébrée  avec les prêtres de son diocèse. Dif-
férentes huiles sont consacrées qui serviront à la célébration 
de plusieurs sacrements durant l’année. Le Jeudi Saint, on se 
souvient du dernier repas de Jésus et de l’institution de l’Eu-
charistie. La messe est célébrée en fin d’après-midi ou en 

début de soirée. Le célébrant peut refaire le geste de Jésus 
qui, ce soir-là, en signe d’humilité et de service, lava les 
pieds de ses disciples. A la fin de la messe, on  retire les 
nappes d’autel. Peut suivre un temps d’adoration du pain 
consacré et  une veillée de prières. 
 Le Vendredi Saint, on rappelle la mort de Jésus à tra-
vers le chemin de croix et/ou l’office de la croix au cours 
duquel on lit la passion suivie d’une longue prière universelle 
et de la vénération de la croix,  Ce jour-là, il n’y a pas d’Eu-
charistie. (Si des obsèques sont célébrées, c’est obligatoire-
ment une célébration et non une messe. Il en est de même  le 
jeudi et le samedi saint). 
 Dans la journée du Samedi Saint, pas de célébration. 
Le dimanche de Pâques, jour de la résurrection du Christ,  est 
le sommet de l’année liturgique. La célébration de Pâques se 
fait d’abord par la Veillée Pascale : le samedi soir, à la nuit 
tombée, on allume  solennellement le cierge Pascal. La lu-
mière de ce cierge brillera le temps de Pâques, jusqu’à la 
Pentecôte, puis lors des baptêmes et des obsèques. En de 
nombreux lieux, des adultes sont baptisés lors de la veillée 
pascale. 

La semaine Sainte chez les protestants 
 

Le dimanche des Rameaux est célé-
bré en communion avec tous les  
chrétiens catholiques et orthodoxes. 
Le Jeudi-Saint et le Vendredi-Saint 
se déroulent sans procession ni che-
min de croix. Le Jeudi-Saint institue 
la Cène. Le Vendredi-Saint, les fi-
dèles sont invités à réfléchir à la si-
gnification de la mort du Christ-
Jésus et à ce qu’elle révèle de 
l’amour immense que Dieu porte 
aux humains. Le dimanche de 
Pâques constitue le point central de 
la foi protestante. La résurrection 
donne un sens à la mort de Jésus sur 
la croix. Pâques signifie la victoire 
de la vie sur la mort et l’espérance 
de la vie éternelle, offerte à tous par 
grâce. 
 

Chez les orthodoxes 
 

 Le jour des Rameaux, les prêtres portent des vête-
ments verts. Ils bénissent les rameaux et les distribuent aux 
fidèles. Les trois premiers jours de la semaine Sainte rappel-
lent les dernières instructions du Christ à ses disciples. Les 
orthodoxes célèbrent Jeudi et Vendredi-saint mais Pâques est 
célébré avec une solennité dont ils ont le secret. Tard dans la 
nuit du samedi, les fidèles processionnent en chantant, autour 
de l’église. A minuit, devant le portail, le célébrant annonce 
publiquement « Christ est ressuscité !» L’assemblée répond 
« En vérité, Christ est ressuscité ! » Lorsque la foule est en-
trée dans l’église, commencent les Matines, suite de texte 
bibliques et d’hymnes, chantés « allegro ». Après la saluta-
tion pascale (on s’embrasse trois fois), suit la messe. L’Evan-
gile est lu en plusieurs langues. Le tout se termine vers trois 
heures du matin. Après quoi, chacun va réveillonner. Plus 
tard dans la journée de Pâques, les fidèles se réunissent à 
nouveau et, cierges allumés, ils chantent la Résurrection. 


